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Dans le cadre des 
élections législatives 
des 12 et 19 juin, voici 
l ’agenda des candi-
dats :

● Florian Chauche 
(Nupes), 2e circonscrip-
tion. Samedi 28 mai à 
10 h au marché de Gi-
romagny et à l’anima-
tion Memory Choc, à 
18 h à l’apéro citoyen à 
l’Arsot (parking d’Aldi). 
Dimanche 29 mai : par-
ticipation à une véloru-
tion de Belfort au Mal-
s aucy,  dépar t  parc 
François Mitterrand à 
11 h 30.

● Ian Boucard (LR), 
1re circonscription, ira 
en porte à porte à la 
rencontre des habitants 
du quartier de la Miot-
te, à Belfort, ce samedi 
28 mai après-midi.

Législatives : agenda 
de campagne

territoire de belfort

Avis défavorable
Le conseil municipal de Bel-
fort s’est déclaré défavorable 
au projet de la direction 
d’Académie de fusionner ad-
ministrativement les écoles 
élémentaire et maternelle 
Aragon de Belfort à compter 
du 1er septembre 2022.
Les deux conseils d’école 
consultés ont, eux aussi, 
émis un avis défavorable à ce 
projet.
Une pièce belfortaine au mu-
sée de la Résistance et de la 
Déportation
Une des pièces exposées au 
musée de Besançon, la ma-
quette de la cellule 37 de la 
caserne Friedrich de Belfort, 
appartient en réalité à la Ville 
de Belfort. Le conseil munici-
pal a décidé le dépôt de cette 
pièce au musée bisontin.
Subventions aux associations
Les subventions suivantes 
ont été ratifiées par le con-
seil : Adapei, 200 €. RESF 
90, 500 €. Ligue contre le 
cancer, 1 500 €. Compagnie 
de Profundis, 2 000 €. Livres 
9 0,  3  0 0 0  € .  A t o m e s , 
2 005 €. Amis de l’orgue et 
de la musique, 2 500 €. Inte-
r’Actions, 2 000 €. OÏKOS, 
13 445 €. Solidarité Femmes, 
1 000 €. ACTB, 10 000 €. 
Belfort Auto Rétro, 6 000 €. 
ASMB Volley, 30 000 €. 
FCSMO, 20 000 €. CDF Bel-
fort, 10 000 €. ASMB Judo, 
1 500 €. Bureau des sports 
de l’UTBM, 1 000 €.
Par ailleurs, des subventions 
qui avaient été votées ne se-
ront pas versées. Le comité 
de pétanque et de jeu pro-
vençal 90 aurait dû toucher 
1 000 € pour l’organisation 
d’un congrès national à Bel-
fort, mais celui-ci a été annu-
lé en raison de la crise sani-
t a i r e .  P a r  a i l l e u r s ,  l e 
versement des subventions 
est subordonné à la partici-
pation aux actions de sensi-
bilisation aux risques de vio-
l e n c e s  s e x u e l l e s , 
harcèlement et bizutage or-
ganisées par la ville. L’AS col-
lège Signoret, l’AS collège 
Châteaudun et le Skittle club 
de Franche-Comté n’y ayant 
pas participé ne seront pas 
subventionnés.

Belfort
Les décisions
du conseil municipal

C’ était un secret de Polichi-
nelle depuis l’ouverture 

d’un nouveau point de vente à 
Audincourt en 2019. L’enseigne 
de mobilier « Défense d’entrer » 
s’installera à Belfort, au 63 ave-
nue Jean-Jaurès, dans la cellule de 
292 mètres carrés qui a abrité 
l’accueil du cinéma Kursaal, la 
supérette Spar puis Leader Price 
Express. Depuis la fermeture bru-
tale de l’enseigne de Casino en 
novembre 2016, la cellule et une 
réserve de 16 m² sont inoccupées.

« Notre objectif est de 
lutter contre la vacance 
commerciale en remettant 
des cellules sur le marché »

Ce projet est rendu possible par 
le droit de préemption, qu’a exer-
cé la municipalité, sur le rez-de-
chaussée. « Notre objectif est de 
lutter contre la vacance commer-
ciale en remettant des cellules sur 
le marché », explique Florence 
Besancenot, adjointe au com-
merce. « Et de diversifier les com-
merces. »

À l’assemblée du 24 mai, le con-
seil municipal a rétrocédé le local 
commercial et ses réserves à la 

société d’économie mixte Séma-
ville pour 125 000 €. Cette struc-
ture a projeté d’y mener pour 
148 000 € hors de taxe de mise 
aux normes. La facture devrait 
être un peu plus élevée après la 
chute d’une partie du plafond du 
magasin. Les assurances ont esti-
mé les dégâts à 30 000 €.

Un concept qui a trouvé son 
public

Toujours est-il que « Défense 
d’entrer » a manifesté son inten-
tion de reprendre ce local le 
25 janvier dernier. Son objectif 
est de poursuivre le développe-
ment d’une success story qui a 
débuté en 2015 avec un premier 
magasin au quartier Velotte à 
Montbéliard.

Très vite, le concept, qui vise à 
vendre du mobilier de belle factu-
re moitié moins cher qu’ailleurs 
grâce à l’achat en gros volumes 
via des plateformes en Belgique 
et au Danemark, a trouvé son 
public. Prétexte pour ouvrir d’au-
tres pas de porte. 

Marchands de vélos et pizzeria
Après Audincourt, il a favorisé 

une franchise à Haguenau en 
août 2020 puis la création d’un 
magasin de mobilier sur mesure 
Défense d’Entrer l’essentiel, à la 
ZAC de l’Allaine à Delle le 12 dé-
cembre 2020. La date d’ouverture 
à Belfort n’est pas encore connue. 
Mais l’avenue Jean-Jaurès con-
naîtra d’autres installations de 
commerces. Le 23 décembre, la 

Ville a préempté, pour 50 000 € 
l’ancien local de 115,95 m² de la 
chambre syndicale des proprié-
taires et copropriétaires de l’Aire 
urbaine du 154 avenue Jean-Jau-
rès. Dans la perspective de diver-
sifier l’activité commerciale. Cet-
te cellule a été rétrocédée à 
Sémaville. Les anciens locaux du 
Gin Fizz du 22-24 avenue Jean-
Jaurès sont en travaux. Ils pour-
raient accueillir une activité de 
vente et de réparation de vélos. 
Enfin, une pizzeria bar restaurant 
T.O Restauration est en projet au 
40 avenue Jean-Jaurès, dans une 
cellule qui a été occupée par deux 
boulangeries-pâtisseries puis une 
épicerie. La société est en cours 
de constitution.

Pascal CHEVILLOT

Belfort  

Un magasin de meubles 
pressenti dans l’ancien Kursaal
En principe, l’enseigne 
de mobilier « Défense 
d’entrer » s’installera 
dans le hall de l’ancien 
multiplexe de l’avenue 
Jean-Jaurès. Elle de-
vrait être suivie par 
d’autres activités, dont 
un marchand de vélos 
et une pizzeria.

L’ancien hall du multiplexe est inoccupé depuis 2016. Photo ER/Pascal CHEVILLOT

turbées par la crise sanitaire » 
explique de son côté Léonore 
Péters, une autre membre du 
groupe.

Un plan imaginé dans la nuit
La journée ne fait que com-

mencer mais elle s’annonce 
d’ores et déjà très dense : « on 
est venu tourner ici nos pre-
miers plans mais on a encore 
beaucoup de travail devant 
nous » explique de son côté 

Meril Sellam, une autre étu-
diante de l’ENSGI qui pour-
suit en précisant : « Notre 
court-métrage doit faire entre 
6 minutes 30 et 7 minutes ». 
Une durée qui peut paraître 
courte mais qui au final ne l’est 
pas tellement surtout que les 
participants au FF1J ont con-
nu le thème hier seulement. Il 
s’agit des sables mouvants. 
« On a passé toute notre soirée 
et une partie de la nuit à réflé-

Une équipe a choisi la Citadelle de Belfort comme premier lieu de 
tournage pour son court-métrage. Photo ER/Mathis RAGUIN

Moteur ! Ça tourne ! Action ! 
La quarantaine d’étudiants qui 
participent au Festival du film 
d’un jour (FF1J) est entrée 
dans le vif du sujet. Depuis hier 
jeudi, ils ont 50 heures pour 
imaginer un scénario, tourner 
les scènes et monter les images 
afin de diffuser leur court-mé-
trage au théâtre de Montbé-
liard ce samedi dans la soirée.

Des passionnés et des 
curieux

Ce vendredi, une équipe s’est 
rendue tôt le matin du côté de 
la Citadelle de Belfort pour 
tourner  quelques  p lans . 
« Nous sommes un groupe de 
8 étudiants qui vient de l’École 
nationale supérieure en génie 
des systèmes et de l’innovation 
(ENSGI) à Nancy. Nous ne 
sommes pas forcément tous 
passionnés de cinéma mais 
certains sont curieux ou ai-
ment juste créer de nouvelles 
choses » présente Marielle 
Mangin, un des étudiantes du 
groupe. « À chaque édition no-
tre école participe à cet évène-
ment et on souhaitait perpé-
tuer la tradition surtout après 
deux précédentes éditions per-

chir à ce qu’on allait faire. Il y a 
eu beaucoup de discussions et 
d’échanges mais ce matin on 
sait ce que l’on va raconter » 
affirme confiante Marielle 
Mangin.

Pour ce qui est des rôles de 
chacun, le groupe a choisi de 
ne pas avoir de rôle attitré. 
« On tourne sur tous les pos-
tes. Le but est que chacun puis-
se toucher à tout » précise Me-
ril Sellam.

Ne connaissant pas l’Aire ur-
baine, les étudiants nancéiens 
sont accompagnés tout au long 
de la journée de tournage par 
deux chauffeurs, étudiants de 
l’UTBM qui les emmènent sur 
les spots de tournage qui cor-
respondent à ce que souhaite 
l’équipe. Une fois les images 
filmées et montées, le but est 
bien évidemment de présenter 
le meilleur court-métrage pos-
sible au jury. La soirée de diffu-
sion se déroulera au théâtre de 
Montbéliard ce samedi 27 mai 
à partir de 19 h 30. Pour les 
curieux qui souhaitent décou-
vrir ces films, l’accès à la soirée 
est gratuit et ouvert au public. 
Et coupez !

Mathis RAGUIN

La Citadelle de Belfort, lieu de tournage 
du Festival du film d’un jour


